
 
 

La FNEC FP FO continue à se battre contre la mise en place du « choc des 
savoirs » décidé par le ministre Attal en Novembre dernier.  
 

Après avoir décidé de tailler à la hache dans les budgets publics – 10 milliards de coupes, le 
gouvernement a publié les textes sur le « choc des savoirs » le 17 mars. le Premier ministre Attal 
confirme tout ce qui est contesté par les personnels et les parents. Totalement sourd aux 
revendications d’où qu’elles viennent, il maintient les principales mesures du « choc des savoirs » 
(tri des élèves, destruction des dispositifs en effectif réduit, remise en cause des disciplines …) et 
avec elles, toute sa feuille de route : austérité, suppressions de postes, réforme de la voie 
professionnelle.   
 
Les personnels étaient mobilisés le 2 avril dernier dans la grève pour demander son retrait mais 
aussi 

 L’annulation des suppressions de postes et des fermetures de classes 

 Le rétablissement de l’enseignement de la technologie en 6ème ; 

 De véritables mesures de protection des personnels ; 

 La création de tous les postes nécessaires dans les établissements et au moins un poste de CPE dans tous les 
collèges ornais qui n’en disposent pas 

 
Mardi 2 avril, la grève a été très suivie dans le département. Dans beaucoup de collège les équipes 
étaient majoritairement grévistes. Des rassemblements ont eu lieu devant plusieurs collèges tout 
au long de la journée. Parfois, les équipes de différents collèges s’y sont rejoints.   

 
La FNEC FP-FO soutient toutes les mobilisations en cours pour le retrait du « choc des savoirs » et en défense des 
revendications. Elle appelle les personnels à poursuivre partout la réunion des HIS et des assemblées générales dans 
les écoles, les établissements et les services.  
 

Contre le "choc des savoirs"  
Pour un choc des moyens et des salaires ! 

 
Une semaine avant le grève nationale du 2 avril contre le choc des savoirs. La FNEC FO FO 
appelaient dans un communiqué  de presse intersyndical les parents à les soutenir en ne mettant 
pas leurs enfants en classe le jeudi 4 avril dans les écoles et les collèges du département. Alors que 
l’information se diffusait et que le soutien des parents grandissait de jour en jour, un message a été 



adressé la veille de l’opération, le mercredi 3 avril aux familles des collégiens ornais par les chefs 
d’établissement. Ainsi on a pu lire que : « l’établissement restait ouvert », que « les absences 
seraient comptabilisées » que « les cours se tiendront normalement » parfois même que toute 
absence liée à un soutien contre le choc des savoirs serait considérée administrativement comme 
« non justifiée »   Les messages adressés par les chefs d’établissement aux familles à la demande 
du directeur académique témoignent d’une volonté de faire taire les revendications légitimes 
contre cette réforme dont personne ne veut. Enseignants, parents, chefs d’établissements, CPE, 
chercheurs, syndicats, mais aussi depuis peu cinq anciens Directeurs de l’enseignement scolaire, 
poste le plus haut au ministère de l’Éducation nationale contestent ce « choc des savoirs » 
 

L’opération « écoles et collèges morts » du 4 avril est un succès !  

 
Dans plusieurs collèges du département, malgré les messages dissuasifs envoyés par les principaux, 
les parents ont gardé leurs enfants à la maison.  

 Au collège Dolto de L’Aigle près de 90 % d’absents,  

 plus de 85 % au collège Emile Chartier de Mortagne-au-Perche,  

 60 % au collège Saint-Exupéry d’Alençon,  

 90 % au collège Jacques Brel de la Ferté-Macé, au moins  

 60 % au collège Balzac ! Il y avait également  

 20 % d’absents à l’école primaire d’Ecouché-les-Vallées. 

  
Le « choc des savoir », personne n’en veut ! 

NON au tri des élèves 
NON aux groupes de niveaux 
NON à la prépa lycée 
NON au recul de la liberté pédagogique 
NON aux attaques contre les disciplines 
NON aux attaques au statut 
OUI  aux classes à effectif réduit 
OUI  aux options proposées à tous 
OUI  à la technologie en 6ème 
 

La FNEC FP FO et L’ensemble des organisations syndicales de l’Orne appellent les parents à soutenir 
les personnels et à multiplier les actions pour faire connaitre leur opposition au « Choc des 
savoirs » et en obtenir le retrait. 
  

Ensemble nous pouvons arrêter cette réforme, 
NON AU « CHOC DES SAVOIRS »  


